
  Les chroniques des Jean-sans-peurs. 

Démoncratie ? 

 

     Quel est donc ce politicien inspiré, qui, 
sous couvert de vouloir faire sans doute 
un bon mot, a osé dire : « Il vaut mieux 
une bonne dictature qu’une mauvaise 
démocratie » ? Qu’est-ce à dire ? Qu’est-
ce qu’une dictature pourrait bien avoir 
de « bon » ? Que l’on ordonne et impose 
un peu moins ? Que l’on ne musèle pas 
trop ? Que l’on ne réprime que le 
nécessaire ? Que l’on n’emprisonne que 
plus ou moins ? Que l’on ne torture 
qu’occasionnellement ? Que l’on ne tue 
sous le manteau qu’en cas d’extrême 
obligation ? 

     Fichtre, c’est le bon peuple qui devrait être content. Sûr qu’avec un 
programme pareil, les dictateurs en herbe et en attente vont vite 
arriver aux manettes ! Nous respirons. Ils feront dans la soft-dictature, 
une nouvelle tendance très en vogue pour le coup, dans l’air du 
temps ! Au Théâtre du Pouvoir, sur la scène politique, voilà pour le côté 
Cour, martiale et radicale, main de fer dans gant de velours ! Côté 
Jardin, que serait donc une mauvaise démocratie ? Des partis godillots 
qui s’invectivent à tout bout de champ dans l’hémicycle ? Des factions 
qui fomentent des troubles ? Des syndicats qui créent des 
manifestations ? Des clans qui brandissent le droit à l’opposition ? Des 
chambres ingouvernables, des votes impossibles entraînant un pays 
tout entier à la dérive ? 



     Pourrait-on citer dans l’Histoire un seul dictateur qui aurait été   
« bon » ; ou un vrai démocrate qui aurait été vraiment « mauvais » ? Il 
faudrait chercher longtemps, messieurs les historiens, pour dénicher 
ces cas d’espèces, sans faire preuve de partialité. 

     Si de deux mots, il faut choisir le moindre, entre l’anarchie dansant 
la Carmagnole et le camp de concentration, franchement, je veux 
croire qu’il y aura une très grande majorité pour opter pour le côté 
joyeux, libre et quand bien même bruyant de la danse plutôt que pour 
la sinistrose de l’univers carcéral. Entre l’esprit libertaire et l’esprit 
tortionnaire, choisit ton camp, camarade ! 

     Notre « bon ou mauvais » politicien du début de ce billet d’humeur 
aurait été mieux inspiré de se taire au lieu de dire une telle ânerie. Je 
le proclame haut et fort : « mieux vaut, et de loin, une mauvaise 
démocratie qu’une bonne dictature ». Cela ne fait pas plus de 
malheureux mais tout de même beaucoup moins de morts !  
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